
GAVAGE DES OIES 
h» gavage est commencé une se- 

maine environ après le début de 
l'engraissement proprement dit. 

Voici comment on procède lors- 
qu'on fait le gavage a la main  : 

ment salée. On arrête l'opération 
dès que. en palpant le Jabot, on se 
rend compte qu'il es- plein. Par 
fois, on remplace l'eau salée par 
du bouillon. 

DANS UNE COUR DE FERME. 
(Ph. Archives). 

l'opérateur, assis sur un siège bas. 
maintient entre ses genoux le corps 
du sujet, laissant seulement dépas- 
ler et gardant le cou et le bec dans 
sa main gauche, tandis que la main 
droite fait ingurgiter les grains de 
maïs. 

la main droite maintient le bec 
ouvert et dressé dans le prolonge- 
ment du cou. qui est lui-même al- 
longé dans une direction presque 
verticale. 

De la main droite, l'opérateur in- 
troduit dans l'ouverture du bec, puis 
11 pousse Jusque dans l'arrière-gorge. 
tin entonnoir spécialement destiné 
i cet usage et dont le tube aux 
abords émoussés, se termine par 
un manchon de caoutchouc, pour ne 
pas blesser l'animal. 

La partie évasée de l'entonnoir 
étant préalablement remplie de 
ftrains de maïs, on facilite l'arrivée 
de ceux-ci Jusqu'au Jabot en passant 
la main doucement le long du cou 
et en exerçant, avec des doigts re- 
pliés, une légère pression sur l'œso- 
phage La descente des grains de 
maïs est encore facilitée en versant 
de temps à autre, dans l'entonnoir. 
de  petites quantités  d'eau  faible- 

TRAVAUX DE NOVEMBRE 
C'est le bon moment pour com- 

mence." à lauiOMer : rosiers, ar- 
bustes et dit'-:.r;.ces plantes viva- 
ces. 

Dans le courant du mois, surveil- 
lez la floraison de vos chrysanthè- 
mes, enlevez les fleurs fanées et 
les feuilles qui pourrissent. Conti- 
nuez à rentrer, en cave ou au gre- 
nier, vos diverses sortes de légumes 
et à butter et nettoyer vos arti- 
chauts. 

Commencez à prendre vos précau. 
tions pour préserver du froid les 
plantes vivaces délicates. Eclaircls- 
sez mâches et épinards. Retournez 
pelouses et gazons en mauvais état. 

Placez sous des châssis à froid des 
touffes d'oseille, civette et estragon, 
ces condiments seront précieux 
quand la terre sera gelée. 

Enterrez en cave dans un tas de 
sable ou de terreau, des racines de 
Barbe de Capucin. 

Vous pouvez planter à bonne ex- 
position' des bulbes d'ail, la ré- 
colte sera bien meilleure que celle 
provenant de la plantation de prin 
temps. 

LE TRAITEMENT 
DES &MENCES DE BLÉ 

CONTRE LA CARIE 
Même lorsque 1*. «emence de blé 

est dune grande pureté et Issue d'un 
champ parfaitement Win, 11 est Im- 
possible d'affirmer que le grain de 
blé est Indemne de carte, car il * pu 
être contaminé au moment du bat- 
tage par simple contact avec la 
batteuse souillée par quelques épis 
cariés. C'est pourquoi il est Indis- 
pensable de traiter toutes les semen- 
ces de blé contre la carie. 

De nombreux produits sont conseil- 
lés pour le traitement préventif 
Nous ne retiendrons que les plus 
pratiques qui mettent en œuvre soit 
le sulfate de cuivre, soit des poudro 
cupriques 

TRAITEMENT 
AU SULFATE DE CUIVRE 

Le sulfate dé cuivre, encore appelé 
vitriol bieu. est aujourd'hui couram- 
ment utilisé : son emploi est simple 
et facile, son efficacité très grande. 
Il suffit de préparer une solution de 
1 k. 600 a 2 kilos de sulfate de cuivre 
dans 100 litres d'eau. Les vignerons 
connaissent bien cette préparation 
qui consiste à immerger les cristaux 
bleus dans un sachet maintenu à la 
partie supérieure du liquide et à 
laisser fondre toute .une nuit, par 
exemple. 

Il n'y a aucun intérêt a augmenter 
cette dose ; la concentration de la 
solution est suffisante pour détruire 
le germe de la carie alors qu'une dose 
plus forte risquerait de diminuer la 
faculté germinative du grain. Selon 
les possibilités ou les habitudes, on 
peut soit tremper la semence dans 
le liquide, soit l'asperger. 

PROCEDE 
PAR  TREMPAGE DU  CRAIN 

Les grains étant disposés dans un 
panier en osier, tremper le tout pen- 
dant trots ou quatre minutes dans 
la solution de sulfate de cuivre con- 
tenue dans un baquet. Après trois 
ou quatre minutes, retirez le panier, 
laissez égoutter et plonaçz dans un 
second baquet contenant un lait de 
chaux très clair. Après ces opéra- 
tions, disposez le grain en couche 
mince sur une surface plane pour 
qu'il puisse sécher. 

L'avantage de ce procédé, c'est 
qu'il permet, en plus de la destruc- 

JARDINS 
ET BASSES-COURS 

LES REPRODUCTEURS 
La première phase de l'élevage 

consiste à composer des parquets 
de reproducteurs, et de ce départ 
dépend naturellement toute produc- 

tion des germes, de trier lea mauvais 
grains qui flottent et qu'il est aisé 
de retirer avec une écumolre. 

PROCEDE PAR ASPERSION 
Disposez le grain en couche mince 

et aspergez-le avec la solution de 
vitriol obtenue comme 11 est dit plus 
haut. Jusqu'à ce qu'il soit humecté. 
Effectuez ensuite un pelletage soigné 
de la masse et saupoudre/ à la chaux 
éteinte. L'Inconvénient de ce pro- 
cédé réside dans un mouillage incom- 
plet des grains. Ces- deux procédés 
par trempage et par aspersion ont 
pour conséquence de faire gonfler les 
grains qui augmentent de 20 % de 
leur volume. Il convient donc d'en 
tenir compte dans la détermination 
de la quantité de semences a épan- 
dre à l'hectare. 

Les traitement liquides par trem- 
page ou i>u:- aspersion sont les plus 
efficaces et doivent être souvent pré- 
férés dans le département du Pas-de- 
Calais, ou la carie prend facilement 
une grande extension. 

TRAITEMENT 
A BASE DE POUDRE CUPRIQUE 
Dans les réglons ou la carie est peu 

fréquente, de nombreux sels de cui- 
vre sont utilisés en poudrages. L'em- 
ploi à sec de ces poudres facilite le 
traitement. 11 suffit de placer les 
semences avec la poudre dans un 
tonneau et de rouler le tout ; les 
grains sont enrobés dans une fine 
pellicule de poussière qui assure, 
après sa solubiltsatlon dans le sol au 
contact de l'humidité, la destruction 
des germes de la maladie. 

Pour les poudrages, on peut uti- 
liser soit le chlorure cuivreux conte- 
nant 63 ri de cuivre, à la dose de 
200 à 250 grammes par quintal de 
semence. 60it l'acétate de cuivre ou 
le carbonate de cuivre pulvérulent 
à raison de 200 gr. par quintal, «oit 
enfin les diverses spéclali' 's offertes 
dans le commerce. 

tlon. Peu d'aviculteurs attachent ce- 
pendant à cette opération, tout 
l'intérêt qu'elle mérite en raison de 
son rôle si considérable sur l'avenir 
d'un élevage. 

On ne doit pas mettre n'importe 
tel coquelet avec n'importe quelles 
poules, plusieurs qualités devant 
être recherchées : vigueur, produc- 
tion, standard, 

Avant d'aller plus avant dans cet- 
te étude des trois qualités désirables 
je tiens à « tomber » une formule 
très répandue et que la pratique 
condamne ; Celle de mettre des co- 
quelets avec des poules ayant deux 
ans et plus et des coqs de deux ans 
avec les poulettes. 

Rien ne Justifie cette théorie qui 
doit être remplacée par la suivan- 
te : 

Dans les races légères il est pré- 
férable de n'utiliser que des coque- 
lets, pourvu que ceux-ci aient été 
élevés de façon c présenter la vi- 
gueur normale des bons coquelets 
de la race. 

En regardant des sujets dune 
même couvée et n'ayant-jamais été 
séparés les uns des autres, ces co- 
quelets peuvent être mis plusieurs, 
dans un même grand parquet, sans 
qu'ils se battent trop ; ceci a donc 
une importance qui ne peut échap- 
per aux aviculteurs possesseurs de 
parquets où plusieurs coqs sont né- 
cessaires. 

Lorsque, pour diverses raisons, on 
tient à utiliser un coq de 2 ans ou 
un coq de 3 ans, il faut l'isoler avec 
peu de poules ; 7 ou 8 s'il a 2 ans, 
3 ou 4 s'il a 3 ans, tandis qu'un co- 
quelet suffit pour 11 à 12 poules. 

Ceci pour les races légères. 
Pour les races lourdes on procède 

pareillement si les coquelets sont 
nés avant le premier avril, dernier 
délai. S'ils sont nés plus tard, il 
est préférable de ne les mettre à la 
reproduction que l'année suivante 
et en tenant compte qu'un coquelet 
de race lourde ne doit avoir que 8 
à 9 poules et. en seconde année 4 
ou 5 seulement. 

Enfin, sauf pour les incubations' 
naturelles, c'est une grave erreur 
d'utiliser des œufs de poulettes ; 
on compose donc en général les 
parquets    de    reproducteur!    au 

moyen de poules adultes et de co- 
quelets, mais cela ne doit nullement 
confirmer la formule coquelets- 
poules, coqs-poulettes, car si un coq 
adulte a des qualités telles qu'il 
soit intéressant d'en tirer de nom- 
breux produits, c'est avec des pou- 
les adultes qu'il doit être mis, de 
même pour les amateurs, qui font 
encore couver par poules ou par 
dindes, et qui veulent met'.re à cou- 
ver des œufs de poulettes nées assez 
tôt en saison, les poussins ne naî- 
tront pas plus vigoureux avec un 
coq adulte qu'avec un coquelet vi- 
goureux. 

Au surplus. J'ajoute en conclu- 
sion que nombreux sont les avicul- 
teurs amateurs qui n'ont Jamais te- 
nu compte de la théorie : vieux par 
Jeunes et vice-versa. 

Reprenant dans leur ordre, les 
trois qualités a rech-rcher dans les 
bons reproducteurs, nous touchons 
avec la première : la vigueur, un 
point délicat, controversé toujours 
avec autant d'obstination par quel- 
ques auteurs, « l'intraculture. » 

De Jour en jour les Jeunes éle- 
veurs et pas mal d'enciens con- 
damnent l'élevage en consanguini- 
té, dès que celle-ci passe un certain 
degré ; J'ai écrit plusieurs longs ar- 
ticles sur ce sujet ; je ne puis les 
résumer en quelques mots pour que 
le présent article soit complet : 
L'intraculture limitée permet de 
conserver des qualités de produc- 
tion et des qualités morphologiques 
(la forme se transmettant aussi 
facilement que les aptitudes), mais 
la vigueur en souffre rapidement, 
entraînant par conséquent un ra- 
lentissement dans la production et 
des difficultés pour l'élevage, les 
sujets affaiblis ne se développent 
plus comme il convient. 

Ecartant donc ce point particu- 
lier, l'éleveur doit tenir compte de 
la vigueur individuelle des sujets 
provenant d'une même lignée, il 
apparaît en effet que de reproduc- 
teurs peu vigoureux, il soit excep- 
tionnel de tirer des produits forts, 
si les sujets qui présentent un man- 
que de vigueur ont été élevés dans 
de très bonnes conditions. En pre- 
nant tour à tour chaque sujet avant 
de les mettre dans un parquet des- 

tin* à de reproduction, 11 est' aise 
de compléter la documentation re- 
levée au cours d'observation» sur 
ces mêmes sujets, lorsqu'ils pre- 
naient leurs ébats dans l'élevage. 

Toute volaille qui ne possède pas 
par le muscle, la qualité de chair 
qui doit figurer sur son ossature, 
est dans un état physiologique à 
étudier, et qui amène presque tou- 
jours à le considérer comme indé- 
sirable, car l'amaigrissement pas- 
sager, provenant d'une ou de plu- 
sieurs causes fortuites est exception- 
nel, la plupart du temps il s'agit de 
volailles ayant des tares dans leur 
organisme : foie qui fonctionne 
mal, mauvaises assimilation, etc. 
tares qui se transmettent de géné- 
ration en génération aussi fidèle- 
ment que l'aptitude à la ponte, à, 
l'engraissement et que les formes 
extérieures. 

(A suivre). 

P. DUBUS. 

CE QU'IL FAUT SAVOIR 
L'analyse chimique des aliments 

ne peut pas renseigner sur leur 
digestibilité. On peut augmenter 
celle-ci par : le trempage, la divi- 
sion, la trituration, la cuisson, la 
fermentation, etc. 

Les résidus Industriels sont sou- 
vent plus digestibles que les grains, 
parce qu'ils sont plus facilement 
attaquables par les sucs de l'appa- 
reil digestif. 

Dans la pâtée d'engraissement 
des poulets, supprimer l'huile de 
foie de morue dans les vingt der- 
niers jours, car une légère odeur 
de poisson pourrait être communi- 
quée à la chair. 

Les poulets élevés en batterie 
demanden*. des soins spéciaux si 
l'on veut éviter le rachitisme ; n'ou- 
blions pas qu'ils sont privés d'espace, 
d'air pur, de verdure et de soleil. 

Si vous voulez posséder un trou- 
peau de pondeuses de choix, faites 
naître plus de poulettes que vous 
n'en avez besoin. Ce qui vous per- 
mettra d'éliminer par la suite : 
1» celles dont la taille, la santé, la 
vigueur, la conformation laissen*. à 
désirer ; celles dont la ponte s'est 
déclenchée tardivement ; 3° en der- 
nier lieu, celles dont les œufs sont 
trop petits ou la ponte insuffi- 
sante. 

Les animaux, comme tous les 
êtres, héritent les qualités et les 
défauts de  leurs ascendants ;  en 

aviculture, il faut tâcher d'amplifier 
les qualités et de diminuer lea dé- 
fauts. 

La Jeune cellulose contenue dans 
la farine de trèfle ou de luzerne 
est beaucoup plus assimilable que 
la cellukv provenant des tiges à 
maturité. 

Le grain, en général, est une 
nourriture, bien acceptée de la 
volaille ; la distribution en est 
facile, mais coûteuse. Il est trop 
pauvre en azote, trop riche en ma- 
tière hydrocarbonée et manque de 
chaux. 

La complexité de l'analyse chi- 
mique des os. du sang, de la chair 
et de l'oeuf rend nécessaire la diver- 
sité dans le choix de la matière 
nutritive, en faisant appel tour à 
tour â des aliments azotés, hydro- 
carbonés, minéraux, etc., qui for- 
ment un tout bien équilibré et con- 
centré, nécessaire aux échanges 
organiques, ainsi qu'à la création 
de la chair et de l'œuf. 

Le coquelicot es; nuisible au 
lapin, la renoncule ou bouton d'or, 
est aussi nocive, ce qui ne veut pas 
dire mortelle. 

Le son sec, absorbé en assez 
grande quantité par le lapin peut 
provoquer de graves accidents, car 
étant dans l'estomac, il peut absor- 
ber cinq fols son poids liquide. 

pans des abreuvoirs accrochés 
assez haut, tenez à discrétion de 
l'eau fraîche, toute l'année et dans 
tous les clapiers, quel que soit l'âge 
des lapins. 

Les feuilles de betteraves sucrlè- 
res ou fourragères ne doivent 
Jamais être employées dans l'ali- 
mentation du lapin, car elles sont 
trop aqueuses. 

La plume contient une certaine 
quantité de soufré, quand les poules 
sont en mue, l'éleveur ajoute de la 
fleur de soufre à la nourriture, mais 
qui est d'origine minérale, donc peu 
assimilaable. Le chou, est une des 
plantes contenant le plus de soufre 
assimilable, parce que transformé 
par la plante ; il est donc recom- 
mandé de soufrer au Jardin la par- 
celle destinée à la culture des choux 
devant servir â l'alimentation des 
volailles. 

Dans l'élevage du lapin, l'emploi 
de reproducteurs trop Jeunes est 
souvent une cause d'Insuccès, 11 en 
est de même des portées trop nom- 
breuses qui épuisent les femelles au 
détriment de leur progéniture. 

Pour les races précoces, les repro- 
ducteurs doivent avoir huit mois ; 
un an, pour les' grandes races : 
Géant des Flandres, Bélier, Bous- 
cat, etc. p. D. 

RÉVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE- 

Suis caiomel - Et vous Muterez du lit 

' k matin, "gonflé à bloc" 
Votre foie devrait verser, chaque jour, au 

moins un litre de bile dans votre intestin. Si 
cette bile arrive mal, vous ne di|érez pas 
vos aliments, ils se putréfiant. Vous vous 
tentez lourd. Vous êtes constipé. Votre or»> 
nisme s'empoisonne et vous êtes amer, abattu. 
Vous voyez tout en noir I 

Les laxatifs sont des pis-aller. Une selle 
forcée n'atteint pas la cause. Seults Us 
PETITES PILULES CARTERS POUR LE 
FOIE ont le pouvoir d'assurer cet afflux de 
bile qui vous remettra à neuf. Végétales, 
douces, étonnantes pour activer la bile. 

Exigez les Petites Pilules Carters pour le 
foi* Toutes pharmacies : Frs. 12 
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ANNONCES LÉGALES 
ASSOCIATION   COOPÉRATIVE 

DI CONSOMMATION  DE  CHARBON 
SAINT-SAUVEUR • SAINT-MAURICE 

RlN des   Meuniers  104  bis, LILLE 
Téléphone  41.1046 

Registre du Commerce, Lille N   37.003 

' Le Conseil d'Administration de la 
Société dite : i Association Coopéra- 
tive de consommation de charbon 
Saint - Sauveur - Saint - Maurice » a 
l'honneur de convoquer ses sociétaires 
en Assemblée générale ordinaire, le 
dimanche 10 novembre 1940, à 11 heu- 
M très précises, à son siège social 
rue des Meuniers. 104 bis. à Lille. 

ORDRE DU JOUR 
1. Formation du Bureau. 
2. Dépôt des journaux attestant la 

convocation 
3. Lecture du procès-verbal de l'As- 

semblée générale de 1939. 
4. Lecture du rapport du Conseil 

d'Administration. 
5. Lecture de la situation financière, 
6. Lecture du rapport de la Com- 

mission de contrôle 
7. Vote sur le rapport du Conseil 

d'Administration. 
8. Prorogation du mandat des mem- 

bres de la Commission. 
9. Tombola en faveur des présents, 

porteurs de la carte d'adhérent. 
AVIS TRÈS IMPORTANT 

Le contrôle des sociétaires sera ou- 
vert dès 10 heures, soit une heure 
avant l'ouverture de l'Assemblée. Il 
est donc Indispensable qu'ils soient 
munis de leur carte d'adhérent 

En raison des circonstances. Il ne 
■era pas envoyé de convocation indi- 
viduelle. 33.950 

COMMISSAIRES PRISEURS de LILLE 
S, rue Sainte-Anne. Tél. : 523.43 

VENTE AUX ENCHÈRES 

BEAU MOBILIER 
■•n piano, bahut Boulle, belle salle 

É manger. Renaissance, bonne cham- 
bra a coucher noyer, belle bibliothèque 
chêne, bibliothèque bois noir et bron- 
M, bureau minis.re, machines i écri- 
re, mobiliers divers, cuisinières, sala- 
mandres, foyers divers. 
MIRCREDI 13 NOVEMBRE, à 14 h. 

G. SINGER. 
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DEUXIÈME INSERTION 
Par acte s. s p. en date à Roncq. 

du 19 octobre 1940, enregistré le 26 oc- 
tobre, P 92, N' 123. Monsieur DEL- 
BECQ Victor a cédé à Madame Veuve 
MOULIN, née BARILLEC. son fonds 
de commerce àc débit de boissons, sis 
i Roncq, rue Pasteur. N* 18, connu 
tous l'enseigne c A la Belle Vue ». 

Lee oppositions seront reçues au siè- 
ge 'du fonds cédé jusqu'au dixième 
joqr qui suivront la deuxième publi- 
cation. 845 

FIÈVRE APHTEUSE - BRONCHITE VERMINEUSE 
Seul lEIlxlr souverain Jeanne d'Arc est capable de GUÉRIR ces maladies 

et faire revenir le lait, immunisé contre toutes les maladies. 
A nouveau Al DUI peut le prouver par de nombreuses attestations prove- 

la Socié é nant des plus gros agriculteurs de France et par des 
traitements contrôlés par VÉTÉRINAIRES des plus compétents. 

Dépôt pour le détail : Pharmacia de France — LILLE. 
Pour le gros : 81. rue d'rsly. 81. — LILLE. 990 

Etude  de  M'  F.  VANDEWALLE 
Docteur   en   droit,   Avoue 

50, rue de l'Hôpital Militaire 
LILLE 

Assistance  Judiciaire 
Décision du 20 mari 1031 

DIVORCE 
Par Jugement rendu par défaut par 

le Tribunal civil de Lille, le 8 juillet 
1939. enregistré, le divorce a été pro- 
noncé au profit de Madame Clotilde 
ROBIN, épouse de Monsieur DERA- 
CHE. demeurant à Hem, rue de la 
Vallée. 97. 

A rencontre de Monsieur Louis DE- 
RACHE. maçon, demeurant à Hem. 
rue de Willems, 46. 

M' VANDEWALLE. avoué, occupait 
pour la dame DERACHE, dans l'ins- 
tance. 

Pour extrait  : 
<S.)  : F. VANDEWALLE. 
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Etude de M' Félix VANDEWALLE 
Docteur  en   droit,   Avoué 

Lille, 50, rue de l'Hôpital Militaire 

DIVORCE 
D'un jugement rendu par défaut par 

la première Chambre du Tribunal ci- 
vil de 1" instance de Lille, le 27 jan- 
vier 1940. enregistré. 

IL APPERT 
Que le divorce a été prononcé au 

profit de Madame Lucie-Ernestine LE- 
CLERCQ. épouse de Monsieur CAR- 
DON, demeurant à Lille. 

A rencontre de • Monsieur . Gustave 
CARDON, marbrier, demeurant à Lille 
rue du Nord. 2 bis. 

M* VANDEWALLE,  avoué, occupait 
pour la dame CARDON, dans l'instance 

Pour extrait : 
.(S.) : F. VANDEWALLE. 
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CONVOCATION 
Les adhértnti de la Caisse Artésien- 

ne d'Allocations familiales, dont le 
siège est a Arrai, 12, rue Emile Le- 
grelte, sont convoqués en Assemblée 
générale annuelle pour le lundi 25 no- 
vembre 1944). a 11 heures, salles de la 
Maison de l'Agriculture, 9, Grand Pla- 
ce, à ARRAS. 

ORDRE DU JOUR 
Rapport du Conseil d'Administration 

sur sa gestion. 
Compte rendu financier du trésorier. 
Ranport de l'Expert-comptable. 
Approbation des comptes. 
Quitus à donner aux administrateurs. 
Renouvellement du tiers sortant du 

Conseil d'Administration. 
Code de la Famille. 
Aide patronale bénévole aux familles 

des mobilisés ne travaillant pas. 
Questions diverses 

Pour le Conseil d'Administration,^ 
Le Président : Oh.  DENECK 
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Etude de M' GODRON 
Avoué,   Docteur en   Droit 

demeurant a Lille, I, rue de Puébla 

DIVORCE 

Etude de M' Félix VANDEWALLE 
Avoué i Lille 

Assistance Judiciaire 
Décision du 10 mari 1131 

DIVORCE 
Par jugement rendu par défaut pa- 

le Tribunal civil de Lille, le 7 octobre 
1939. enregistré, le Tribunal a pronon- 
cé le divorce au profit- de Monsieur 
Ferdinand BEAUSIR. poélier, demeu- 
rant à Hem, rue Pasteur, 2.« 

A rencontre de Madame Simonne 
VANOUDEWATER. épouse de Mon- 
sieur BEAUSIR. demeurant à Roubaix. 
rue Decrème, 245. 

M* VANDEWALLE. atfoué. occupait 
pour le sieur BEAUSIR, dam l'ins- 
tance. 

Pour extrait : 
(S.) :  F. VANDEWALLE 
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CHERCHE PHARMACIE 
Gérance    ou    remplacements.    Ecrire 
Réveil, aux lettres C.OV 34.038 

Elude de M' Jean CARPENTIER, 
Docteur en droit 

NOaire a  Valenclennes 
11,   rua   d'Oultreman 

RAISMES. rue Henri Durre. N- 172 

BEAU MOBILIER 
a vendre par adjudication publique 

le Samedi If novembre, i 14 heures. 
Exposition  le matin — Consulter  les 
affiches. 

Pour tous renseignements, s'adresser 
en l'Etude de M' Jean CARPENTIER. 
Notaire,   18,  rue  d'Oultreman,  à   Va- 
lenclennes. KM, 

Par jugement en date du 10 février 
1940.   enregistré,   rendu   par   défaut. 

Entre : Monsieur Joseph-Pierre QES- 
QUIÊRE. boucher, demeurant à Rou- 
baix, rue Jules Guesde. 72 

Et : Madame Marie-Antoinette DES- 
NERCK, épouse du sieur GESQUIÊRE. 
domiciliée de droit avec son mari, mais 
résidant en fait à Hem. rue du Bas 
Voisinage.  28. 

Le Tribunal civil de Lille a prononcé 
le divorce entre les époux sus-nommés 
au profit de Monsieur Joseph-Pierre 
GESQUIÊRE. 

M' GODRON. Avoué, occupait dans 
l'instance pour' M Joseph-Pierre GES- 
QUIÊRE. 

Pour extrait : 
(S)   ' QUAREZ, suppléant 

845 

DEMANDES D'EMPLOIS 
Comptable, 36 ans même maison, dis- 
soute, dem emploi de 9 à 13 h E. Druart 
74, rue de la Liberté, Annanpes, 

34.019 

Préparateur en Pharmacie 
21 ans. 6 ans rnème> maison, demande 
placé bon second. Toutes régions — 
S'adresser Réveil. Valenclennes.       215 

OFFRES   D'EMPLOIS 
Recherchent disponible, suite : 

Trèi bon OUTILLEUR 
Mécanicien. Envoyer référence et pré- 
tentions : CONSTRUCTIONS METAL- 
LIQUES  DE  LAON. 1541 

Bonne COIFFEUSE pr Dames 
est demandée région de LENS. 

Débutante s'abstenir. Prendre adres- 
se au t Réveil », à LENS. 151 

PARQUETEURS 
Sont demandés a la parqueterle MAR- 
NETTE, 182. Avenue de Denaln. a 
Valenclennes.     * 213 

Voulez-vous gagner de l'argent? Cul- 
tivez des champignons chez vous, en 
ville ou campagne, en hiver ou été. 
dans caves, hangars, remises ou jar- 
dins Aucune expérience nécessaire. 
Notre méthode et semence pour une 
première récolte de 12 à 15 kit. (va- 
leur : 200 fr.) contre 28 fr. Idéale-Cul- 
ture, 16, rue Vezelay. Paris  (8'). 

10.022 

DIVERS 

TEINTURES - NETTOYAGES 
On demande un bon ouvrier nettoyeur. 
Teinturerie CARON, 8. rue Carnot. 
a Tourcoing. 458 

Bon   tôlier   automobile   est   demandé 
Laureyns, 5,  tv Pal.-Rihaur, LILLE. 

34.012 

Joli meublé, 4 p. cour pr. banl, E.G.E. 
chauf. app S'adr. 50, r. Meurein, Lille. 

ON DEMANDE 
Pour affaire commerciale à Valen- 

clennes, bonne sténo-dactylo, au cou- 
rant travail de bureau Débutante 
s'abstenir. 

Ecrire H L. Réveil, Vaienclonnei, 
qui transmettra 1528 

PERDUS ET TROUVES 
Accordéon italien perdu fin mal Ré- 

compense à qui rapportera, 27, rue 
Massenet, a DOUAI. 307 

MAISON A LOUER 
présentement, 6. Clos  des Villas,, 24 
rue* du Faubourg Je Douai. 

S'adresser    Entreprise     Armbruser, 
valenciennes. 1543 

ACHÈTERAI MAISON 
ou terrain. Somaln ou environs. Ecri 
re f Réveil > aux lettres R.A.D.     512 

Elude de M' César PIAT 
Notaire à Lille, 71, rue du Molinel 

A   VENDRE 

Maison à Hellemmes, rue du Docteur 
Roux. N 24. S'adresser à l'Etude. 

PERDUE 

Evacuation envlr. Lorette .CHIENNE 
CHASSE SETTERS noire, ondul.. ta- 
che blanche poitrail s'app. ■ Baila ». 
J'offre à payer frais et bonne récom- 
pensa. S'adr. Lucien Notredame, 92. 
teute de Lille, é St-Amand-iet-Eaux. 

1542 

VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS D'IMMEUBLES 

Entre 75 et 150 mille, recherche Rbx 
Tcg ou environs, Maison confort mo- 
derne, garage ou possibilité préférence 
avec jardin ; paiement immédiat, déci 
sion rapide, réponse assurée. Discré- 
tion. Donner tous détails. 3, rue F 
Lehoucq. Tcg, Inlt   E. T.  R. S.       457 

CHERCHE  A  ACHETER 

MAISON 
.i Arras ou environs, rayon 4 k avec 
jardin, garage S'adresser 19, rue 
d'Amiens,  i   ARRAS. 632 

CESSIONS 

A LOUER PARIS Boulangeries ■ Pâtisseries 
Locaux aménagés pour fabricant de 
MEUBLES. Facilités reprendre maté- 
riel et stocka. S'adr. PECUY, Gérant 
19. boulevard Malesherbes, Paria, 

11.141 

PAMART 
Achats, ventes maisons. 
conseils   Prêts,  32,  rue 
Maire-André.  2 a 5 h 

1053 

Je recherche affaires en activité 
Paiement comptant. Urgent. — COUR- 
MONT.  77.  rue de Paris, à  LILLE 

ENSEIGNEMENT 
C      n    i  i    Franc.  Ang.  Compt 
MenO-UaCtylO 50. r.  Meurein. Lille 

Pria spéciau» durée hostilités 
33952 

(( CENTRAL MOBILIER » 
Lea meilleurs prix en  lit» métalli- 

ques,    literie,   meubles,   chambres   é 
coucher, salles à manger, etc. 
57, rut Pierre-Legrand. LILLE FIVES 

1002 

SOMMES   ACHETEURS 

toutes peausseries, vache, mouton,, 
chèvre, box en entiers ou en mor- 
ceaux de 0.10 x 0.10 minimum ; Croû- 
tes en croûte ; Croûtes toutes teintes 
et grainées Faire offres : Ane Ets 
LOIZEAU et Cle. Art. voyages. Aveiln 
(Nord) ou a Lille. 102. rue du Port. 

34 026 

La Maison PAUWELS Jules 
à LECELLES (Nord) Informe sa cllen 
tèle qu'elle peut fournir les plants de 
pommes de terre et semences agrico- 
les. Prix et conditions sur demande 

351 

HERNIE M. QLASER, Spécialiste 
reçoit 16. rue de la Clef. 

LILLE, lundi, merc. sam.. 9 à 16 h. 
Roubaix t.dim Arcades. 55, r M'-Foch 
Béthune, Vend. 15 nov., H. de la Gare. 
Douai, Vend., 22 nov., Hôt du Gd Cerf. 

34.040 

MACHINES A TRICOTER 
Machines de finition, bobinolrs. mé. 

tiers circulaires sont recherchés. J. DE 
POERGK. 74. boulevard de la Liberté, 
LILLE. 1528 

SUIS ACHETEUR 
11   Normale   ou   11   légère   récente. 

Paiement   comptant    -   CAROT,   20, 
boulevard des Ecoles, 20, i   LILLE, 

977 

Plants de pommes de terre 
Toutes semences agricoles, Maison Gr>. 
vellnes-Dubtil, Beuvry-I-Orchles (N.) 

726 

SÉNÉ - BOURDAINE 
Thés   laxatifs    vrac.    Suis   acheteur 
stocks Offres et échantillons : BURY, 
47, rue Saint-Sauveur, 47, i LILLE. 

983 
MATERIEL FABRICATION CHICOREE 
i vendre Moderne Garage Aohlcourt 

«31 

RAMONAGE DE CHEMINÉES 
MELLIIZ    JUSTE 

■t bis, rue du Barbler-Mass, 4 bis. Lille 
1050 

Suis acheteur tous camions et ca- 
mionnettes et CITROEN, traction 
avant, tous modèles, m hors d'usaga. 
Ecr   initiales MAS. 34.005 

Luiniirn Bijoutier,   74,   rua   de 
. lïlAUULK parla, LENS 

achète les vieux Bllous or et 
les brillants au maximum 

VÉLOMOTEUR 
en bon état, bas prix. — LA PEDALE 
LILLOISE, rue de Tournai, LILLE. 

994 

POISSON FRIGO 
A VENDRE 

22.   rue  Fontalne-del-SSulx,  LILLE 
982 

AUX HORLOGERS 
GRAND CHOIX DE CARILLONS 

IMPECCABLES  DE  QUALITE 
i des PRIX INTÉRESSANTS 

au COMPTOIR  MODERNE  DU  NORD 
30, rue du Court-Debout, a LILLE 

34.037 

A VENDRE 
TRES  BELLE  CHAMBRE 

A COUCHER modarno, en acajou 
massif, verni au tampon, 

PRIX  TRÈS   INTÉRESSANT 
S'adresser :    7    ter,    rue    de 

Roubaix   7 ter à LILLE. ACCUS ÉCHANGE STANDARD 
aux melll. conditions, garantie ts m 

1 bis, place Sébastopol - LILLE 

SUIS ACHETEUR PNEUS 
270 x 22 et 270 x 20   Faire offre au 
Réveil aux lettres R. A. E. 1537 

A    VENDRE   PIANO   D'OCCASION 
65,  rue Eugène Jacquet,   FIVES. 

34.033 

VIEUX PAPIERS 
Pour vous débarrasser de vos vieux 

papiers (archives au pilon), cavea et 
greniers, adressez-vous chez : 
QUARREZ, 1, r   Eug.-Jacquet. LILLE 

34.025 

Pour vos loyers, consultez La Ga- 
rantie, B bis, Parvis Saint-Maurice 
Lille. 98C 

AU SECOURS ! J'ÉfOUFFE ! 
Quelle angoisse quand on suffoque 

par suite d'asthme ou d'emphysème I 
Que faire pour retrouver sa respiration? 
Employer le Remède d'AbyssInle 
Exlbard. Les fumées bienfaisantes de 
cette poudre libèrent radicalement les 
voles respiratoires. Action Immédiate 
et durable. 

Echantillon gratuit Lab. Exlbard. 
Service P. 10, rue Félix Faure, Pa- 
ris I15-). Toutes pharmacies.        11.140 

SUIS   ACHETEUR   BOUTEILLES   i 
CHAMPAGNE, toutes quantités. Faire 
offres, 22, rua Fontalne-Delsaux, Lille 

34.034 

AMPOULES, 6 V  Dynamo vélos en gr 
Lllisonor, 113 bis, r. GambeUa, LILLE. 

987 

Recherchons haillon, matériel de 
marché et balladeuse. Prendre adresse 
au c Réveil i i Lans. 153 

PNEUS AUTOS 
Aée LEPERS 

16Z,rueColbert )    LILLE 
9et 10r.Roland) Tél.729.42 

EST A LA DISPOSITION 
DES AUTOMOBILISTES 

DEPUIS  LE 11 JUIN 

Pneus usagés, Répar", Échange 
SERVICE RAPIDE HABITUEL 

•PACHERCHICi 
8flacedeBéthime,UUl\ 

GRAND   CHOIX 
OE 

TISSUS-SOIERIES 
Confections pour Dames 

ROBES ET MANTEAUX 
PRIX  AVANTAGEUX 

Fournitures COUTURIèRES 

DETAIL ■ 1/1 GROS ■ 

978 

CHASSIS PMHARD NEUFS 
8 t. gaz de ville,  livraison rapide 

Moderne Garage Achlcourt     630 

A VENDRE 
Un mulet avec harnais et tombereau 

monté sur pneus Prendre ad. Réveil. 
Valenclennes. 223 

VOITURES D'ENFANTS 
Charrettes pliantes et Lits. PRUVOST, 
33,  rue de Bondues,   FIVES-LILLE. 

34.035 

J'ACHETE  TOUS   POSTES  SECTEUR 
neufs ou occasion. Comptant 

Lllisonor,  113  bis.  r.  Gambette,  LUI* 
987- 

MUTILÉS 
Volturette, Fauteuil roulant, Béquilles 

ate. ■ Livraison de suit* 
Sté  de  PROTHÈSE   MODERNE 

114, rue G.-Deiory •  LILLE 
34 030 

Établissements H. WATREMEZ 
Caudrv (Nord) 

Mat. oooaslon pour : 

travail  métaux et bois 
travaux   publics,   manutention. 

AUTOS 

AUTO-ÉCOLE RAYMOND 
12, rue St-vincent de Paul, Wattrelos. 

34.032 

RENSEIGNEMENTS POUR 
FAMILLES DISPERSÉES 

Naveteur-Merly. rue A France. Has- 
non (Nord) dem. nouv. Marly Fran- 
çois, 56» R I., Ire Cle, S. P 1J.27J, 
blessé le 5 juin a Runy iSommel     510 

SUIS ACHETEUR tous articles pour 
le vélo. — LA PEDALE LILLOISE, 
rue de Tournai, à LILLE. 993 

n,.r.»i;«r.    Pour ,,r" btn* *>'>■ vnapeiiers   ques et passa-montagne, 
livraisons    usine,    voir    BERTRAND, 
91, rue de l'Hôpital Militaire, à LILLE. 

Vente meubles, cuisinières, comp. neufs 
76. r. de Lyon, Lille, Sam. 10 h. i 16 h-. 

453 

Sans nouvelles du Lieutenant AR- 
NOLD Emile, du 87- R. I. qui se trou- 
vait à Amfrolpret Les personnes qui 
pourraient fournir renseignements, 
sont priées d'écrire è Mme ARNOLD, 
institutrice, à VleuxCondé. 224 

Officier ou soldat, secteur postal 211 
du 3' G.RDI. est prié de donner nou- 
velles André MARTIN, dentiste auxi- 
liaire, peloton sanitaire, vu le 20 mai. 
A Salnt-Pol Répondre Mannam, rue 
Emile Zola, Fresnas. 1545 

Imprimerie du Réveil du Noro 
186, rue de Paris, LUI» 

L'ANGOISSE 
DAIMER 

par Jacques MARTIEL 
36 

Xt elle partit d'un nouvel éclat de 
tire. Jacques s'appercevait enfin que 
c'était son visage ahuri qui l'amusait, 
maintenant 

— Vous été» méchante I dit-Il. Vous 
savez bien que c'est pour vous que ]e 
Suis resté ? 

. — Allons, ne vous lâchez pas. Jac- 
ques ? «lit-elle en «'efforçant de garder 
ion sérieux... Car Je voua assure que 
vous êtes arrivé à destination. 

S a» comprenait pas. 

— Vous plaisantez ? J'ai encore cinq 
kilomètres. 

— Mais non I Marescaud, c'est Ici I 
Ce disant, elle pointait l'index vers 

la terre, pour l'amener à saisir. Mais 
il s'entêtait : 

— S'il est mort, ce sera de  votre 
faute, Eliane. 

— Quand Je vous dis que votre ma 
lade se porte bien I... Il ouvrait de 
grands yeux. Ecoutez-moi : si vous étiez 
allé i Marescaud, vous n'auriez sans 
doute pas trouvé de M. Pingaud... 

— Tien» I Qui vous a donné le nom ? 
— Moi. 
— Vous ? 
— Parce que c'est moi qui l'ai In- 

venté I 
— Je comprends tout maintenant I 

s'écria Jacques I 
— Vous y avez mis le temps I 
— Ah I Eliane, Eliane I comme Je 

vous aime I 
Il l'attira à lut Leurs lèvres se repri- 

rent longuement, passionnément. 
Elle se dégagea 

— Maintenant que nous arrivons au 
dénouement de cet épisode comique, 
donnez-moi vite la clef de l'histoire. Elia- 
ne adorée ? 

— La clef ? c'est que Je vous aime, 
moi aussi, Jacques, que Je ne pouvais 
plus vivre sans vous revoir. C'est tout- 
Alors, J'ai eu cette idée, au risque de 
vous Induire à penser mal de mol... 
J'ai d'abord expédié Firmin se faire 
soigner des névralgies Imaginaires.. 

— Oh I absolument imaginaires I 
Mais, rassurez-vous : le pharmacien va 
lui donner quelque chose de tout S fait 
inoffenelf... Mais, vous vous êtes mo- 
quée de moi I dit-il, en prenant une 

voix de croquemitaine... C'est très mal. 
Mademoiselle I 

Ils liaient. 
— Je voulais savoir si vous aviez en- 

core quelque souci de moi. Eh bien I 
vous n'avez même pas daigné deman- 
der de mes nouvelles À Firmin I 

— Pouvais-Je demander de vos nou- 
velles à votre domestique, voyons ?... 
réfléchissez ?.. De quoi aurais-je eu 
l'air ?... Et vous-même ? 

— Cest vrai, dit-elle, sérieuse... N'Im- 
porte, j'avais tout prévu : 11 y a deux 
Jours que je mûrissais ce plan... Je vous 
ai donc fait téléphoner par Augustine, 
la cuisinière. J'avais l'autre écouteur... 
Quand vous eûtes répondu que vous 
sautiez dans votre voiture, moi. J'ai 
bondi au garage. Je suis partie en vi- 
tesse et J'ai eu le bonheur de voir vo- 
tre voiture devant moi 1 Comme Je ne 
voulais vous dépasser que sur cette 
route, pour foncer, J'ai attendu que 
vous y fussiez engagé. Et voilà ! nous 
étions à Marescaud I 

— Béni soit Marescaud I dit Jac- 
ques... Aural-Je souvent à visiter M. Pin- 
gaud ? 

— Oh I non : il est mort... Il ne faut 

pas recommencer... Pour qui me prenez- 
vous. Monsieur ?... fit-elle, sur un ton 
de pudeur vraiment offensée. 

Comme elle riait, il lui ferma la bou- 
che d'un baiser. 

Et elle s'esquiva vers sa voiture, dont 
elle ouvrit la portière. 

Se retournant vers Jacques : 

— Deux Jours I dit-elle. Vous avez 
deux Jours 1 

Elle monta, ferma la porte, et, pas- 
sant le tête par-dessus la glace : 

— A bientôt I docteur ? 

— Je vais & Marescaud, lui crla-t-11 : 
ce patelin m'est sympathique I 

Puis elle démarra avec la célérité 
d'un vieux conducteur. 

Et Jacques ne partit que lorsqu'il eut 
perdu de rue la lumière des phares de 
la voiture, qui atteignit bientôt, à l'ho 
rizon les premières malsons de Mont- 
fort. 

TROISIÈME  PARTIE 

XVIII 

Le lendemain de cette après-midi mé- 
morable, dont Jacques avait redouté la 

monotonie, il s'éveilla dispos, après un 
sommeil sans rêve, exempt de soucis 
sentimentaux habituels. 

Eliane l'aimait I C'était une certitu- 
de acquise Désormais, 11 était tran- 
quille sur ce point. Ses Journées à ve- 
nir, seraient parfumées du souvenir de 
es tête-â-téte qu'il n'aurait jamais osé 
espérer et ses lèvres gardaient la sa- 
veur de celles de sa fiancée. 

Tout en se livrant à sa toilette, Jac- 
ques dressa ses batteries. 

D'abord, Eliane avait raison : il im- 
portait de ne pas renouveler ce genre 
d'entrevue ; jls ne pouvaient qu'y per- 
dre l'un et l'autre, à leurs propres yeux. 
Et puis, qu'un Montfortois vint à pas- 
ser qui les reconnût, et tout était per- 
du I... Il ne fallait pas compromettre 
Eliane, et lui devait se garder de tout 
geste qui le déconsidérât en nuisant à 
une réputation déjà solidement établie. 

Mais maintenant qu'il avait appro- 
ché Eliane et en quelque sorte goûté 
d'elle, 11 ne pourrait se passer de la re- 
voir aussi souvent que possible. 

Retoumerait-11 à la villa, comme elle 
l'exigeait ?.. C'était délicat, après n'y 
avoir pas reparu depuis trois semai- 

nes... Que penserait M. Davy ?... Lui- 
même, que dirait-il, pour s'excuser, qui 
pût être pris au sérieux ?... Bien qu'on 
sache ce que valent les prétextes, 11 y 
a néanmoins, quelque chose d'humiliant 
à penser que l'on n'est crut que par 
civilité... Et dans son cas particulier, 
c'était plus qu'humiliant.. 

Il verrait demain, puisque c'était de- 
main qu'expirerait le délai de quaran- 
te-huit heures... En somme, peut-on 
refuser l'invitation de celle qu'on aime 
et qui vous aime i... Il est des suicides 
sentimentaux que le cœur réprouve. 

Enfin, le colonel ne i'avait-11 pas In- 
vité, en définitive ?... Il comprendrait 
les scrupules qui l'ont empêché de ré- 
pondre plus tOt & sa sollicitation, et lui 
saurait sang doute gré d'espacer ses vi- 
sites... Outre que bouder serait d'un 
malappris et pourrait être jugé sévère- 
ment, ne pas profiter de l'occasion pour 
revoir Eliane serait bouder contre son 
propre désir, et de la dernière mala- 
dresse I 

Donc, demain, il irait 

(Â witirt). 


